
Après l'entrée des troupes alliées dans la Ville Éternelle

Noteslci 'É}isioire
Fondée, selon la tradition, en 754 avant

Jésus-Christ , mais certainement a une é-
poque plus reculée , à l'endroit où se rejoi-
gnent trois peuples : latin, sabin et étrus-
que, Rome ne se développa qu'après avoir
impose son autorité à ses voisins et 110-
tament aux Yolsques. C'est sur le Pala-
tili que l'on situe, aujourd 'liui , la Roma
quadrata » de Romulus. Elitre temps, les

'Sabins s'étabhssaient sur le Quirinal et
sur le Capitoliti s'élevait la forteresse. Con-
duite par sept rois, Rome entra en lutte
presque toujours victorieuse, avec les La-
tins el les Etrusques. En 510 avant Jésus-
Christ, elle adopta comme gouvernement
la forme républicaino. Son histoire fut a-
lors troublée par de longues luttes fratri-
cides entre les patriciens et les plébéiens.
Ayant surmonté cette crise de croissance,
la jeune cité put alors vaincre les Volsques
mais fut à son tour en partie détruite par
les Gaulois.

La République se con-solidant, la ville
s'agrandit et s'embellit. I>a voie Apienne
tracée en 312 avant J.-C, devint la voie
des tombeaux où , pendant plusieurs siè-
cles, s'élevèrent de magnifiques sépulcres
dont les plus connus sont aujourd 'hui ceux
des Horaces, des Curiaces, des Scipions et
de Caecilia Metella. Dans les deux der-
niers siècles de la Républi que, le goùt des
Romains pour les oeuvres d' art se déve-
loppe chaque jour davantage. L'augmen-
tation tle la richesse favorisé la construc-
tion des temples. En 146 avant J.-C. an-
née de la destruction de Carthage, MeteJ-
Jus , le vainqueur de la guerre de Màcédoi-
ne, fait élever par l'architecte Hermodore
de Salamine, les temples de Jupiter et de
Jnnon . A cette epoque commencent à sur-
gir les basili ques servan t de Palais de
Justice , les marchés, les ports , les gran-
des voies de Communications, qui sui-
vaient la marche des Légions et affir-
maient la domination romaine dans Jes
provinces annexées. Puis, avec Sylla , s'ou-
vre l'ère des villas patriciennes qui bien-
tot couvrent les flancs des Monts Albin s
et Tiburtins , les Jxird s des golfes de Gaètes
et de Nap les.

Ces constructions favorisèrent le déve-
loppement de la peinture decorative. La
sculpture connut également un grand essor,
mais rarement les artistes étaient Ro
mains. C'étaient, pour la plupart , des af-
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franchis venus des provinces orientale.'?.
Parti de Rome, le goùt des constructions
devait bientot gagnei l'Emp ire . Sous Au-
guste, un art romain s'était bientot forme
Cultivé par des artistes appartenant a
tant de peup les, il profitait à la fois des
exp ériences des Etrusques , des Grecs et
des Egyptiens. Néanmoins l' art romain sul
peu à peu se dégager de ces influences.
Depuis Auguste, il avait acquis un carac-
tère propre qui ira encore s'affirmant sous
ses successeurs.

De ces vestiges de la Rome anti que, le
groupe montueux vers lequel se p u t .'
maintenant la marche des forces alliées est
particulièrement riclie. En effet, les Monts
Albins formen t la partie la plus attrayante
du panorama de Rome. Ari centre de ce
massif se trouve le Mont Cavo. Pour attein-
dre le sommet de cette élévation , m par-
court pendant quel que temps le pavé de
basitile t rès bien conserve de la « Voie (ri-
omphale. Cette voie fut ainsi noniniéo par-
ce que Jes généraux auxquels le Sénat ro-
main refusuit les honneurs du triomphe .,»e
Jes attribuaient eux-mèmes en montant a-
vec leur cortège au tempie de Jup iter sitné
au sommet de ce Mont. Ici, chaque éléva-
lion . chaque élévation , chaque ville évi-
ci no un souvenir, une legende.

voici , solitaire et encaissé entre des co-
teaux boisés, le lac de Nemi que les an-
ciens appelaient aussi le « Miroin de Dia-
ne ». Mais , bien epie plus près de Rome, la
perle de toute celte région est certainement
Frascati. Sur les collines enviromiantes, la
Rome républieaine ct imperiale a élevé
quelques-unes de ses plus belles villas .
dont 43 nous ont été décrites. Aujourd 'hui ,
Frascati , moins heureuse que Tivoli quant
à l'état de conserva t ion de ses richesses
antiques. possedè néanmoins trois tles plus
belles villas de la Renaissance: Aldobran-
dino Mandragone et Lancelloti.

De Valmontone, les forces alliées ont
a t te in t  Rome en tournant les Monts Albins
par la Via Casilina. Quant. aux forces qui
ont pris Velletri , elles ont empriinté la voie
Appj enne avec les uni t és anglo-américai-
nes d'Anzio et de Nettuno. Ainsi , Ja guerre
fait rage a nouveau sur une terre dont Je
passe est lourd d'histoire et cle gioire .

Herbert van Lei sen .
(du « Courrier de Genève *)

Informalions scolaires
TROISIÈME SEMAINE PÉDAGOGIQUE SUISSE ! A Nyon , du 7 au 12 aoùt. I

Le suceès remporte par Ies deux premières se-
maines pédagogiques suisses a démontre qu'elles
repondaient à un besoin ressenti par tous les edu-
cateurs. Ceux-ci ont comris, en effet , que plus
Mureux que leurs collègues des pays en lutte , ils
peuvent s'adonner avec plus de serenile à l'étude
des problèmes éducalifs qui se posent déjà et qui
se poseront avec plus d'acuite encore le jour où
la paix sera enfin revenue.

L'institut universitaire des Sciences de l'Edu-
cation a cru bien faire en invitant à nouveau
les educateurs suisses à se rendre à nouveau à Ge-
nève, du 17 au 22 juillet pour y réfléchir ensem-
ble sur les taches pédagogiques de l'école de de-
main.

Cette semaine pédagogique , placée sous le pa-
tronage du Departement de l'instruction publi-
que de Genève, comprendra des conférences pu-
bliques sur les problèmes éducalifs qui vont se
Poser au lendemain de la guerre , des eauseries
Wr des sujets concrets en rapport avec les scien-
te» de l'éducation , et des entretiens et échan-
?es d'expériences sous la direction de spécialis-
te. De plus amples renseignèments peuvent ètre
°otenus auprès de l'Institut universitaire des Sden-
to de l'Education à Genève.

A Nyon , du 7 au 12 aoùl , Ier et Ile degrés ,
cours d'introduction.

Ce cours est réservé aux membres du corps en-
seignant tessinois.

A Bulle , du 7 au 12 aoùt , cours d'introduc-
tion. Ce cours est réservé aux sceurs institutrices
catholiques.

Seules les inscriptions d'institutrices et d'ins-
tituteurs diplómes seront prises en considération.

Les indemnités sont les suivantes : indemnité
journalière fr. 6.—, indemnité de nuit fr. 4.—
(cette indemnité he sera pas payée aux participants
pouvant rentrer à leur domicile sans porter pré-
judice à la marche du cours) et le remboursement
des frais de voyage Hle classe traje t le plus di-
rect.

Les membres du corps enseignant qui auront
suivi un cours d'été seront de préférence admis
aux cours d'hiver.

Les inscriptions doivent indiquer : le nom, le
prénom , la profession , l'année de naissance , la
localité où l'on enseigne , le genre de classe et
l'àge des élèves , les cours déjà suivis et l' adres-
se exacte.

Les inscriptions pour tous les cours doivent ètre
adressées jusqu 'au 20 juin au plus tard à M. Fritz
Mùllener , Bellevuestrasse 420, Zollikofen.

COURS DE GYMNASTIQUE SCOLAIRE
Sous les auspices du Departement militaire fé-

c*ial , la Société suisse des maitre s de gymnasti -
1Ue organisé durant l'été 1944 les cours suivants :

I . Cours pour la gymnastique de garcons:
A Monthey, du 24 juillet au 5 aoùt . Ile et Hle

degrés.
A Fribourg, du 31 juillet au 5 aoùt , exercices

tn campagne , jeux et natation .
II. Cours pour la gymnastique de filles:
A Clarens , du 24 juillet au 5 aoùt , Ile et Ille

«ttés.

CAISSE DE RETRAITE DU CORPS
ENSEIGNANT DU CANTON DU VALAIS

L'assemblèe generale des membres cle Ja
caisse de retraite du personnel enseignant
valaisan se tiendra le 17 juin 1944 à 14
heures à l'Ecole normale des insti tuteurs
à Sion.

En raison cle l'importance cles objets k
l'ordre du jour, la commission demande
au personnel enseignant de faire un effort
pour assister nombreux à cotte séance.

La Commission.

S*3 Répétition generale

Deux p hotographies p rises lors d' un exercic e de débarquement en Anglet erre. A gauche:
un bateau special américain pour le transport des hommes. Ce bateau peut atteindre une
grande vitesse. A droite: bateau special pour le matériel lourd. Le tank qui quitte

le navire est du type «Churc hil l ».
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L'HEURE DE L'EUROPE CENTRALE ! sulla ». Ils comprennent d' abord le <cc
Dix lustres se sont écoulés depuis l'in-

troduction en Suisse cle l'heure de l'Euro -
pe centrale. C'était dans la nuit chi 31 au
ler juin 1894. A près en avoir délibéré, le
Conseil national et le Conseil cles Etats in-
vilèrent le Conseil federa i à introduire éga-
lement en Suisse l'heure de l'Europe cen-
trale. Dans une circulaire en date du 11
décembre 1893, adressée à tous les can-
tons , aux chemins de ter sujsses et aux
compagnies cie navi gation. le Conseil fede-
rai a donne connaissance de sa décision , di-
sunì qu 'à part ir  du ler juin 1894, l'an-
cienne heure de Bern e était remplacce par
l'heure de l'Europe centrale dans les admi-
nistrations suisses de transports (Postes,
télégraphes, chemins cle fer et compagnies
de navi gation).

Toutes ces administrations furent invi-
tées k avancer leurs horloges d'une demi-
heure. Plus tard, le Conseil federai intro-
duisit la dite heure dans toute l'adminis-
tration federale. C'est en 1919 epie les ad-
ministration s publi ques se mirent à comp-
ter les heures cle 1 k 24.

sulla ». Ils comprennent d' abord le <;chut-
ney », fait avec. des mangues, du macas-
sar ipoisson semblable à l'anchoisj, de
« Bombay ducks » (autre espèce de pois-
son) ròtis au feu de bois. A cela s'ajoutent
de la toniate, cles « mixed pickles » (su-
cres et aigesì, du « chitchky » (légum * tré ?
aromaiique), des oliyes, du « shrimps »
de Uaratnri (sorte de liomard japonais ), et
cent autres rì'iirées au goùt du client ou...
du cuisinier. Tous ces eondiments et tou-
fes ces ép ices sont servis d'habitucl e dans
de peti tes assiettes, et le client — o» le
maitre d'hotel — en prend à sa guise pour
les ajouter au plat principal. Celui-ci est
constitue p.ir de la viande de poulet et
de veau , sur Jaquelle on a amoncelé au-
paravant une véritable tour de riz cuit à
l'orientale , la tout baignant dans une sauce
au curry .

L'ESCADRILLE DE CAMBRIDGc
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Les étudiant s de l'Université de Cam-
bridge avaient , en 1925, créé une escadrille
cle sorte qufl nombre d'entre eux étaient
des aviateurs experts , bien avant la guerre.
En 1939, dès le début des hostilités, pres-
cpie tous s'enróièrent dans la R.A.F. et plu-
sieurs se distinguèrent , entre autres l'offi-
cier aviateur Kenneth Campbell à qui la
plus haute distinction militaire britann ique
— la <' Victoria Cross » fut décernée, à
titre poslhume, pour le cran qu 'il avait
montre en attaquant , dans le port de Brest ,
un gros croiseu r allèmand.

Celle escadrille de Cambridge existe en-
core , mais sous une forme differente , car
elle n 'est plus composée d'étudiants qui
s'initient à l' art du voi; elle est mainte-
nant  formée de pilotes de la R. A. F.
qu 'on a designés pour devenir officiers.
Afin de perfectionner leur culture, le mi-
nistère cle J' aéronauti que les envoie sui-
vre , k ses frais , des cours à Cambridge.
Mais , bien entendu , leurs études ne les
enipèchent pas de continuer en mème
temps leur entraìnement aérien et de le
perfectionner.

LE « RICE CURRY »
ET SES COMPOSANTS

Connaissez-vous le « rice curry »? Si
vous ne le connaissez pas, sachez qu 'il
compte panni les plus extraordinaires pro-
duits de l'imag ination cles hommes. Ce
mets ari riz doni le prix de revient est très
élevé, est d'une composition très complexe.

Il y ;i d' abord la sauce, pré parée uvee
du « chilly » (poivre ronge), clu cardamo-
me, du » gemJie'i », de la noix de ceco et
du beurre. On y ajoute plusieurs épices
plus ou moins rares , telles que le corion-
dre . le cuniin romain, des ceillets , du tJiym ,
des zesbes de citron et cles oignons. Fina-
lement , le tout est mèle à du consommé de
viande de poulet , de la crème, de l'ail , du
jaune d' ceuf , des morceaux de jambo n , du
sei et des feuilles de laurier.

Viennent ensuite les eondiments propre
meni dits , que les Indiens appellent « mu

Travaux de défense
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Les magnifiques p lages de la Manche soni recouvertes maintenant de grande for t i f i ca t ions
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Et voici que l'ami Franqois est reparti à la

recherch e de sa fille...
La première fois , c 'est à Brigue qu 'on la re-

trouva , alors qu'elle s 'était embarquée dans
le train pour f a ire une petite visite à une
Unite bernoise.

L' autre jour , elle preferii la montagne.
Pourquoi pas, après tout ? N' est-ce pas la p é-
riode des May ens (jui commencé ?

Seulement , voilà, il y a jxirait-il, un àge
pour tout et ce n 'est pus à quatre ans qu 'on
est ordinairemeni autorisé à fa usser compa-
gnie à ses parents et à prendre le large.

Si l'adagc qui dit que « les voyages instrui-
sent la je unesse » est auth enti que , Sion pos-
sederà finalem ent sa « Fruii Doktor », tant il
est vra i que la petite Siizeli manifest e des dé-
sirs réitérés d' ex plorai rice.

Parce que vous ne connaissez pas la peti -
te Suzanne f Ce petit « bout de f emme  > de
quatre ans, dégotirdie , malicieuse , sympathi-
que f

Un jour , son pére lui acheta un tam-
bour. C'était quelque temps avan t la fè te  de
dimanche passe, ce ejui jus t i f ié  pleinement cet
achat.

Et voic i la gosse partie , sa peau d'àne sur
le ventre , chatouillant tous les tympans, sauf
le sien.

Un couple d 'heures jdits tard , elle se promè-
ne aree son pére... et une des faces du tam-
bour a déjà un trou imposant.

— Elle a fa i t  ce trou pou r poser les ba-
guettes quand elle est fatiguée de battre la
caisse , nous explique Franqois .

Avec un tei esprit d 'ingéniosité, person ne
ne sera étonné que l'autre jour elle p rit place
dans une automobile postale el ce n'est ' que
vers le soir que. ses parents inquiets la récu-
pérèrcnt «.... Nendaz , après avoir fa i t  appel
au crieur public.

En somme, elle n'avait fa i t  qu 'une petite
promenade.... Ah ! débrouillarde Siizeli, ne
t' occupe pas des mauvaises langues , car tu
feras ton chemin dans la vie... en irain , en car
ouà p ied... Jéhan.
.xxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxx

Petite enquète d'actualité.

Du charbon pour 2000 ans
encore !

On sait que les gisements de liou ilio
sont soumis actuellement à une exploita-
tion forcée. C'est peut-ètre pourquoi , de
temps à autre, certains se demandent pour
combien d'années encore nous pourrons
disposer de houille. D'aucuns ont eu certai-
nes craintes à cet égard , et ont. mème pen-
sé que leurs enfants et petits-enfants pour-
raient avoir à souffrir de la penurie de
houille.

Nous avons le plaisir de pouvoir rassu-
rer nos lecteurs. Ils ne doivent avoir aucu-
ne crainte à ce sujet. Eri effet , le profes-
seur Dyrenfurth, de St-Gall , qui fait au-
lente en geolog ie, et qui fut le chef des
expéditions internationales à l'Himalaya ,
vient de constater que les gisement.s de
charbon de notre terre suffisènt encore
pour d'innombrables générations. Il a cal-
orie que la periodo pendant laquelle nous
disposerons enoore de charbon, durerà
1000 à 2000 ans au moins , mème si les
mines devaient ètre plus intensémont ex-
ploitées que ce n 'est le cas aujourd'hui.

En considérant quo notre ère chrétienne
ne date mème pas de 2000 ans, chacun
saisira que les quantités disponibles cle
charbon suffiront encore à cle multi ples
générations. Nous n'avons aucune inquii-
tude à nourrir à ce sujet!

Il est d' ailleurs à presumer que le gas-
pillage du charbon diminuera à l'aveni r,
parce que l'on a compris , depuis un certain
temps, qu 'il y a avantage à le traiter a-
vant de le brùler. En effet , ce traitement
préalàble assure un meilleur rendèment
epie ne peut en donnei- une simple com-
bustimi. Le traitement du charlio n assure
en Suiss" par les usines à gaz a donn e
d'excellents résultats. Les oentaines de
milliers de pérsonnes qui utilisent le gaz,
ou qui travaillent et gagnent leur vie gràce
au traitement tle la houille clans nos usi-
nes, seront ainsi heureuses de connaìtre
la bonne nouvelle que nous apporto le pro-
fesseur Dyrenfurth. Nous avons devant
nous deux mille ans de répit. Or, il y a
mille ans seulement, l'Europe n'était qu'au
début du Moyen Age ! N.



ÉTRANGER
DIVAGATIONS !

Il est intéressant de suivre Ics réactions que
produisent sur les chefs nationaux-socialistes
allemands les événements actuels. Us savent
que se joue actuellement leur sort . C'est pour-
quoi nous publions leurs déclarations sans y
ajout er de commentaires, mais simplement à
titre de documentation pour l'histoire de la
guerre. Le Dr Dietrich , adjoint du ministre
de la propagande Gcebbels s'est exprimé der-
nièrement cornine suit:

«Ce matin (mardi 6 juin), nos ennemis ont coin-
mencé, sur l'ordre de Aloscou, leur calvaire sanglant ,
que la crainte leur fit ajournor le plus lóng temps
possible. L'attaque si souvent annoncée des pion-
niers oceidentaux du bolchevisme contro la liberté
de l'Europe a commencé. Nous lui réservons un ac-
cueil chaleureux.

» L'Allemagne est conscicnle de l'importance de
l'heure. Elle combattra de toutes ses forces et avec
une résolution passionine pour sauver l'Europe , sa
culture et la vie de ses peuples de l'assaut de la bar-
barie. »

Décidément, nous n 'avons pas encore tout
entendu !

Nouvelles brèves...
— Les forces alliées ont occup é complè-

tement la ville de Caen.
— Les forces allemandes se trouvant sur

la còte au nord de Bayeux ont été con-
traintes de se replier. La tòte de pont
anglo-américaine a atteint aitisi une lar-
geur de 60 km. et elle se trouve aux en-
virons de Bayeux dans sa plus grande pro-
fondeur. C'est à 6-9 km. au sud et au sud-
ouest de la ville caie la. défense allemande
est engagée sérieusement avec des forma-
tions de chars britanniques.

— On annonce officiellement l'occupa-
tion de Civita-Vecchia par les troupes al-
liées et la prise de Subiaco , près de Rome.

— Une statistique révèle que pas moins
de 10600 Francais ont été tués durant le
mois de mai par les bombardements des
Anglo-Américains.

M3ernìère MMeure
(Service spedai Exchange par téléphone)

De Zurich, le 9 juin, à 13 h. 30:
LES ALLIÉS ACCENTUENT LEUR

PRESSION
Cote francaise, 9. —Sur le flanc droit du sec-

teur centrai, l'infanterie britannique a pris d'as-
saut un ouvrage fortifié important Une localité a
été prise d'assaut après la destruction de 800 hom-
mes sur 1,000 qui composaient l'effectif de la gar-
nison. Les troupes alliées continuent à combattre
sous « une clochs protectrice » formée par l'avia-
tion. Des renforts conlinuels affluent et les trou-
pes canadiennes et anglaises ont avance d'une di-
zaine de km. en direction du sud et de l'ouest La
ville de Caen est encore en partie aux mains des
Allemands. Les Axistes se retirent lentement en li-
vrant de sanglants combats d'arrière-garde.

Confédération
AU CONSEIL NATIONAL

M. Vodoz, député liberal vaudois, avec
beaucoup de calme, mais avec une ex-
trème netteté, a ouvert le procès du pro-
cureur general Stampini. Il a exposé que
les lenteurs incroyables du ministère pu-
blic sont une entrave à la justice. IJ a cité
quelques-uns des cas les plus typiques de
procès qui ne sont pas enoore jugés et
qui se rapportent à des faits vieux de
plusieurs années. Il a regretté crue le Con-
seil federai n'ait pas voulu jusqu'ici en-
visager la nomination d'un procureur ge-
neral adjoint. Enfin, il a propose de ne pas
approuver le chapitre du rapport de ges-
tion relatif au ministère public et de le
renvoyer au ConseU federai , afin epie ce-
lui-ci propose des mesures propres à accé-
lérer la procedure pénale federale. Oli sai t
du reste, que plusieurs juges fédéraux se
plaignent également des lenteurs impulu-
bles au procureur general.

Vìgoureusemen t appuyé par M. Crittin ,
radicai valaisan. acceptée à contre-cceur
et pour éviter un désavoeu par M. de Stei-
ger et approuvée par M. Lachenal, prési-
dent de la commission de gestion, la mo-
tion Vodoz a été votée san s opposition .

Peut-ètre cette décision clu Conseil na-
tional suggèrera-t-elle à M. Stamp ili cr ui.
sauf erreur , doit ètre bien près de l'àge de
la retraite, de se demolire de ses fonc-
tions.
LA QUESTION DU RELÈVEMENT

DE LA SOLDE MILITAIRE
Voici la réponse du Gonseil federai à une

question du oonseiller national Gressol.
concernant l'augmentation de la soldo mi-
litaire pour soldats et sous-officiers:

Nous oonstatons tout d'abord que la
_

T— 

La Chemise Fanlaisie
bon marche

chez 4<ttfft<Utftt, \J!fo#*
Rue des Portes-Neuves

compensation du nenchérissemeait 'eoi fa-
veur des militaires relève en principe du
regime des allocations pour perte de salai-
re et de gain. C'est ainsi qne, depuis le
servioe actif, ces allocations ont été adap-
tées à plusieurs reprises au renchérisse-
ment, oe qui veut dire considérablenient
augmentées. On compte en faire de mème
à l'avenir si le besoin s'en fait sentir.

Les militaires recoivent, payés par la
Confédération, la substance, le logement,
l'habillement (sauf le linge). Us voyagent
également aux frais de la Confédération à
l'entrée au service et au licenciement.
Chaqire mil itaire a aussi droit, pendant
une periodo de service de 30 jours, à un
bon de transport pour se rendre à la mai-
son. La soldo actuelle suffit à couvrir les
autres inenues dépenses. Rappelons que la
solde pay ée dès le début du, servioe actif
est celle de Ja fin de l'occupation des fron-
tières de 1914 à 1918. A cotte epoque,
toutefois, le militaire ne touchait pas d'al-
location pour perde cle salaire ou de gain.
C'est pourquoi Ja question du relèvement
de la solde doit, aujourd'hui , ètre envisa-
gée en principe sous un autre angle.

ATTENTION AUX BOUTEILLES
DE PH0SPH0RE

On communiqué officiellement:
Avec la fonte des neiges, des bouteilles

de pliosphore, tombées de ballons pertnr-
bateurs sont découvertes ici et là dans Jes
régions montagneuses. Les expériences
montrent que le lancemetit de ces bouteil-
les par des profanes peut entralner les plus
graves conséquences également pour le bé-
tail se trouvant dans les eiwiranis. Il fau t
annoncer immédiatement de telles décou-
vertes au procliain poste cle polioe ou au
commandement de la garde locale, qui dis-
posent du personnel spécialisé pour detrai-
le oes engins.

CINQ MILITAIRES NOYÉS
Le chef de presse du commandement terri -

torial compétent communiqué :
Le Plt Hans Werner, né en 1915, de Schaf-

fhouse, l'app. Jakob Erisehlcneeht, né en 1910,
de Herzogenbuclisee, les pontonniers Andreas
Kaspar , né en 1916, de Frauen feld ; Jakob
Voegelin, né en 1918, de "Wlllisdorf , près de
Diessenhofen (Thurgovie) et Cliristian Scltaf-
froth , né en 1919, de Kreuzlingen , se sont
noyés dans l'Emme près du barrage de Rot-
hausen, aux environs de Lucerne, le 6 juin
1944, lors' de la dislocation d'un bataillon de
pontonniers. Les corps des victimes n'ont pas
encore pu étre retrouvés. Une enquète est en
cours.

DOUBLÉ EXÉCUTION
On communiqué officiellement: La pei-

ne de mori prononcée oontre les deux trai-
tres Quaderer et Roos, dont las reoours
en gràce ont été rejetés par l'Assemblée
federale , a été exécutée le 7 juin.

La gràce a été refusée à Quaderer par
211 voix oontre 15, c'est-à-dire à une fior-
te majorité. En revanclie, il y a eu 104
voix pour la gràce de Ross qui a été re-
poussée par 120 voix.

UN BOMBARDIER ALLÈMAND
ABATT U PRES DE BAULMES

On communiqué officiellement:
Mardi. deux avions allemands trimoleurs

venant du nord, ont pénétré au-dessus de
l'espace aérien suisse. L'un d'eux a survo -
lé la partie septentrionale du canton d'Ar-
govie et a quitte notre espace aérien à
17 h. 12 près de Stein-Saekingen. Le deu-
xième, entré près de Zurzach, à 17 li. 10,
a traverse la Suisse en direction du sud-
ouest. L'équipage de l'appareil étranger
ayant refusé de donner suite à l'ordre de
nos cliasseurs d'atterrir, l'appareil a été
abattu à 5 km. à l'ouest d'Yverdon.

L'appareil, touche par quelques rafales
de mitrailleuses, prit feu en plein voi >el
tornila en feuille morte. A son arrivée au
sol, il fu t  couvert d'une épaisse fumèe et
on entendit une violente explosion.

Le point de chute se trouve près de Pe-
ney, non loin de Raulmes. L'apparei l est
complètement détrui t ct quatre aviateurs
allemands ont péri , carbonisés.

LES PRIX DE GROS
L'indice des prix de gros, à fin mai

1944, qui est calculé par l'Office federai
de l'Industri e, des arts et métiers et du
travail et qui comprend Ics princi paux pro-
duits alimentaires non travaillés, ainsi quo
les principales matières premières et au-
xiliaires , s'inscrivait à fin mai à 223,4
(juillet:  100) ou à 207,9 (aoùt 1939: 100),
soit à peu près aux mèmes chiffres qu 'un
mois plus tòt (plus 0,lo/o).

Canton du Valais
VIEGE — Acciden t mortel.

Un ouvrier d'orig ine bàloisc, M. Her-
mann , 27 ans, a fait une cliute dans Jes
locaux d'une usine de V;iège. Transporté
à l'Hòpital régional avec une fracture du
cràne et de nombreuses contusions, le
mallieureux ne tarda pas à rendre le der-
nier soupir.
SIERRE — Une amrende.

Le juge unique cle la 6e commission pé-
nale a infligé une amende à un commer-
cant de Sierre qui avait, à plusieurs repri-
ses, vendu des ceufs à un prix excédant le

*$ CA(M <X
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maximum autorisé. Il s'agissait de diffé-
rentes allant cle 1/2 à li/., la pièce.
SIERRE — Une performance

Deux alp inistes ont effectué l'ouverture
du Zinal-Rotliorn pour la saison 1944 en
un temps record. Partis de Zinal à 3 li. du
malin , ils arrivèrent à la cabane Mountet
à 6 h. 30 pour repartir à 8 li. Arrivés
au sommet à 13 li. 30, ils repartirent à
14 li. pour ètre de retour à la cabane à
18 h. Il s'agit de MM, Alfred Ebinger et
Otto Meyer.
SAXON — Un deuil.

M. Prosper Thomas, préfet du district
de Martigny, vient de perdre son épouse,
àgée de 60 ans. Femme de grand mèrito,
elle s'était acquise la sympathie de tous.
Que M. Thomas veuille recevoir nos con-
doléances.
MARTIGNY — Fé te cantonaire des pupilles

Cette première fète de gymnastique s'est
déroulée dimanche à Marli gny et loutes les
épreuves ont olitemi un vif suceès. Un
grand cortège fort bien réussi a paroouru
les rues de Ja ville. Diverses personnalités
prirent part à celle journée.

Course d' estafettes
Catégorie A: 1. Bri glie 2 min. 2G sec. 2 dixièmes

2. Bramois 2'28"7, 3. Martigny-Bourg 2'31'"2; 4. Sa-
xon 2'38" ; 5. Monthey; 0. Martigny-Ville; 7. Ver-
nayaz; S. Sierre ; il. Charrat;  10. Chi pp is; 11. Sier-
re; 12. Fully.

Catégorie B: 1. Monthey 1 min. 45 sec. 2 dixièmes,
2. Bramois l'47"8 ; 3. Viège l'49"' ; 4. Vernayaz ; 5.
Sion ; 6. Martigny-Bourg; 7. Marti gny-Ville; 8. Ful-
ly; 9. Chippis; 10. Charrat,

Haul cn longueur :
Catégorie A: 1. Vernayaz 4,41 ; 2. Monthey 4,40;

3. Bramois 4,32; 5. Miirti gny-Bourg 4,05; 0. Saxon
4)02 ; 7. Monthev 3,8S; 8. Charrat 3,85; 9. Chipp is
3,82; 10. Sierre 3,81 ; 11. Martignv-Ville 3,78; 12.
Fully. 3.66.

Catégorie B: 1. Bramois 4.03; Bri glie 3,05; 3.
Vernayaz 3,88; 4. Sion 3.84 ; 5. Monthey 3,65; 6.
Sierre 3.02 ; 7. Viège 3,60 ; 8. Monthev 3,48; Sion
3,48; 10. Fully 31; Viège 3,38; 12. Martigny-Ville
3,32, 13. Chipp is 3.23; 14. Fullv 3.07 ; 15. Charrat
2,96:

Jet du boulct
Catégorie A:  1. Bramois 10,76; 2. Monthoy 10,3S;

fi Brigue 10,37; 4. Marti gny-Bourg 9.45 ; 5. Saxon
3,95 ; 6. Vernayaz 8.86; 7. Charrat 8.09 ; 8. Monthev
8.05; 9. Siene; 10. Martigny-Ville 7.43; 11. Full y I
7.31 ; 12. Chi pp is 7.17; 13. Fully II 6,12.

Caté gorie B: 1. Bramois 9,13; 2. Sion 7,64; 3.
Vernayaz 7,44; 4. Briglie 6,83; 5. Sierre 6,66; 6.
Monthey 6,66; 7. Sion 6,55; 8. Viège 6.54 ; 9. Fully
I 6,35; 10, Martigny-Ville 6,18; 11. Monthev 5.91;
12. Viège 5.42 ;; 13. Chippis 5.15; 14. Fully II 5,07;
15. Charrat 5.02.

MONTHEY — La Vallensis
La « Vallensis » section cantonale des

Étudiants Suisses vient cle se réunir à
Monthey, sous la présidence cle M. Pierre
Delaloye, avocat. Plusieurs personnalités,
dont le chef du Départemenl de l'Inslruc-
tion publi que et M. Evéquoz , ancien con-
seiller àux Etats , partici pèren t à cetle ma-
nifestation.
VALIDATION DE COUPONS EN BLANC DES

CARTES DE JUIN

AUX C. F. F

L Office federai de guerre pour l'alimentation com-
mini iquo:

Avant la distribution cles cartes de denrées ali-
mentaires pour le mois de juin , le public avait été
avisé qu'en raison de l'instabilité de notre ravitaille-
ment, certaines rations avaient dil étre fixées à mi
taux assez bas. Il est maintenant possible de valider
dèa ce jou r et jusqu 'au 6 juillet , Ics coupons en
blanc ci-après dos cartes couleur saumon du mois
cle juin.

1. Sur la carte A entière , les coupon s B pour 50
gì-, de mais ou de millet chacun , Ics cleux coupons
A pour 50 gr. cle graisse chacun , les deux epupons Z
pour 25 gr . de beurre chacun , et les deux coupons N
25 points chacun pou r certains articles de confiserie.

2. Sur la demi-carte A, ainsi que sur la demi-
carte B, sur chacune cle ces cartes, un coupon D,
V, A, Z et N pou r Ics marchandises et les quan-
lilés indi quées sous chiffre 1 ci-dessus.

3. Sur la carte pour enfants, le coupon DK pour
100 gr. de mais ou de millet, ainsi que les deux cou-
pons en blanc NK cle 25 points chacun pour certains
articles de confiserie.

4. Sur les bandes conip lémentaires de chocolat
et de confiserie , Ics coupons IST de 25 points pour
certains articles de confiserie.

11 est recommande d'acheter autant que possible
de la viande cle veau en echange des coupons en
blanc. V. D'autre part. ufin d'éviter que les réser-
ves dont nous disposons ne se clétériorcnt, les cou-
pons N et NK validés sur les cartes de juin per-
niettront de se procurer seulement des bonbons au
chocolat (priilines ou fond ants) ct certains articles
de confiserie , tels que les bonbons au sucre, le nou-
gat, les caramels, le niassepain , etc , mais en revan-
che pus de la confiserie 11.11 chocolat, comme les cho-
colats en petits emballages , les branches , les bfltons,
les bouchées, ni du chocolat en tablette s ou cn bloc,
ni cles produits auxiliaires pour la pàtisserie (poudre
pour erèmes ou pour poùdings, etc.)

Ont été nommés : Employé ù la station de
Tourtemagne,M. Sclnvcry Erwin ; à Loèche :
MM. Corajod Lucien et Schnceberger Henri ;
à Viège : Zufferey Georges ; a Gampel : Gre-
zet Ulysse ; sous-chef cantonnicr à St-Maurice,
Vésy Rémy ; cantonnier à Rarogne: Brégy
Ernest ; sous-chef enei, à Bri gue!: Zurbriggen
Leo ; commis de gare de Ile ci. à Sion : Cri t t in
Jean ; commis march., Sierre : Guigimrd Phi-
lippe, s*

at-a« • _ ' _ !__ _ •_unromque seaunoise
LA FETE-DIEU

Alors que le ciel de la veille , ile la uni i
méme, éait pluvieux , la Fètte-Dieu sVsl
déroulée par un lemps superbe..

A près l'Office solenneì , la processi on
traditionnelle, bien ordoninéc par MM. Ics
Rév. Vicaires et quelques commissaires,
partit de la place de la Catliédrale pour
Lraverser les princi pales rues de la ville
où avaient été édifiés die magnifi ques re-
posoirs.

Au début niarcliaient les jeunes filles el
les enfants de toutes les écoles et les ins-
titutions, les cpoisades, les congrégations

et les groupements d'action catholique.
Les éclaireurs et particulièremen t les é-

cJaireuses s'avancaient ensuite dans mi or-
dre exeinplaire et précédaient une section
de soldats, l'Harmonie municipale et Jo
drapeau can tonal .

Entre trois pelolons de tambours com-
mandes par Je bri g. Bey trison et le cpi.
Gallauz , les Petits Clianteurs de Noi re-Da-
me, Ics RR. PP. Capucins et les membres
du Clerg é de la Cathédrale entouraient le
Très Sainl-Sacremenl porte par Son Ex-
cellence Mgr Biéler , assistè cles RR. Clia-
noines Font et Brunner , cure cle Ja ville.

Parés cle leurs uniformes de gala el dan s
une atti tudè impeccable , Ics gendarmes
donnaient une impression de force et de
disci pline très admirée.

Venaient ensuile les autorités cantonales,
Conseil d'Elat et Tribunal cantonal , et Ics
membres des Conseils communal <*t borir-
geoisial Puis, enlre deux pelolons de sol-
dats, les fidèles el Jes Dames de Sion ier-
minaient celle imposante  procession.

La population sédunoise a pu, foules les
années , admiier avec quelle foi et quel
enthousiasme, «les travailleurs des repo-
soirs » se surpassaienl pour of f r i r  ari
Christ cles aufcelis di gnes de la croyance
de tous. Cette année encore, Je travail fut
au-dessus de tout éloge.

Au haut du Grand-Pouf , le reposoir re-
présentait Ja montée du Calvaire au som-
met duquel fut  exposé le Saint-Sacrement.

Sur Ja Grande-Fontaine, une croix mo-
numentale portant le Christ , jai llissait des
fleurs et des couronnes d' ceiJletis. Le sol ,
recouvert cle sable, faisait admirablement
valoir les couleurs variées cles nombreuses
fleurs.

Devant l'ancienne maison de la Préfec-
lures , Jes mainis Jaliorieuscs des liommes
avaient symbolisé leur désir de paix et en
foimulaient la demande à la Sainte Euclia-
ristie. Domine par l'insigne des aviateurs ,
le mot «Fax» surmontait le drapeau suisse
et une grande hélice à trois branclies. De
chaque coté, des oriflamines encadraien t
ce magnifique symbole.

Sur Ja place de la Pianta, le Bon Pas-
teur accompagno de brebis semblai t allen-
dre les fidèles et Jes invi ter à le suivre

Cette fète à Dieu fut incontestablement
l'hommage unanime de toute la population
au Saint Secrement qui a protégé notre
pays de la misere et de l'idolatrie.

UNE MESSE DE M. HAENNI
Le Chceur Mixte de la Cathédrale a chante, à

la Fète-Dieu , une messe de M. Charles Haenni ,
messe qui fut exécutée pour la première fois le jour
de Pàques. Nous nous étonnons qu 'une telle oeu-
vre ait passe sous silence.

Oh! nous savons fort bien que M. Ch. Haenni
déteste la publicité ! Qu'il écrit uniquement pour
donner libre cours à son talent et à sa foi ardente
afin d'apporter sa contribution à la gioire du Très-
Haut.

Nous avons eu l'occasion d'entendre des mes-
ses de certains grands maitres , de notre temps,
mais nous devons avouer que nous n'y avons pas
trouve l'expression de foi et de piété qui se degagé
de l'oeuvre de M. Haenni. Avec quel soin chaque
phrase importante du texte liturgique est soulignée
et mise en valeur. Graduellement notre àme se sent
élevée par le « Gloria » et c'est avec émotion que
l'on suit le chceur dans ce « Laudamus te » puis-
sant. Puis l'on est pénétré par l'accent suppliant
d'un « miserere nobis ».

Ah ! si M. Haenni n'était pas si effacé , si mo-
deste, sa messe aurai t fait grand bruit. Il ne s'est
pas contente d'écrire simplement pour 4 voix mix-
tes , mais avec une rare maitrise, il passe du style
polyphonique au style fugué pour conclure dans
un beau style harmonique. Tout cela sans heurt
et toujours en respectant le texte. Avec une adres-
se remarquable , il sait mettre en valeur les diffé-
rentes voix. Il ne craint pas d'introduire des ac-
cords dissonants et mème osés mais d'un effe t sur-
prenant , ainsi que des modulations délicates. C'est
pourquoi sa messe n 'est pas si facile à chanter.
C'est aussi ce qui nous fait dire qu 'il s'agit là d'u-
ne ceuvre importante et de haute valeur.

Si l'on songe que M. Haenni est bientot octogé-
naire , nous devons admire r non seulement son ta-
lent , mais sa persévérance et son courage, car il
en faut pour mener à bien une telle ceuvre. C'est
pourquoi nous devons le féliciter et surtout lui ren-
dre un juste hommage.

Nous devons ajouter que , sous la direction de
M. Georges Haenni , cette messe fut admirablement
interprétée par le Chceur mixte de la Cathédrale.
Félicitons directeur et chanteurs pour cette belle
exécution et remercions-lcs pour le beau dévoue-
ment qu 'ils mettent à rehausser les cérémonies re-
ligieuses de notre paroisse. M.

LE CONCERT DE L'HARMONIE
Hier après-midi , l'Harmonie munici pale

a. donne un concert très apprécié dans les
jardins  de l'Hotel de la Paix. Direction
cle M. .Marcel Schalk. C' est toujours avec
un p la is i r  parliculier que la population sé-
dunoise se déplace pour entendre « ses »
musiciens , doni l'effort ,  est Constant. Grà-
ce à leur travail, ils obtiennent régulière-
ment un suceès Irès inerite.

UN BEAU DEFILÉ
Mercredi, un bataillon slationné clans la

capitale a défilé devant le col. -bri gadier
Schwarz, cdt. d' une bri gade de montagne,
le col. ti. de Kalbermatten , cdt. de p lace
et les autori tés reli gieuses et civiles. Ce
défi lé  fu t  suivi  do Ja remise cles drapeaux
sur la place de la Pianta .

LE CHANT DU COQ
Au pelit  matin , lorsque vous entendez

le chant  du coq, c'est généralement qu 'il
vous aimonce une bornie journée de soieil
et de joie.

Eli bien ! oelui de la Loterie romande
va chanter.

Levez-vous du pied droit et sans hési.
ter, allez vite aclioter vos billets, car ne
l'oubliez pas, lo tirage aura lieu déj à le ig
juin , à Payerne.

Puisse le coq vous pnrter bonheur, lui
va se 111 nei* pour les plus ch'anceux d'en-
tre nous en une poule aux ceufs d'ori

UN CONCERT MILITAIRE
Un millier de soldats ont donne mercre-

di soir un grand concert. Tandis que ]a
fanfare était diri gée par le sgt. Devanth ey,
Al. Georges Haenni coiiduisait les morceaux
d'ensemble. l' n nombreux public s'élai l
assentirle au Grand-Pont pour applaudir
nos soldo ls .

Ce coucerl était rehausse par la présen-
ce du col.-brigadier Schwarz et d' au t res
personnalités militaires et civiles.

Nous esliinons que c'est Jà une heureu.
se initiative , car le chan t n'est-il pas un
des moyens de raf f ennir  la camaraderie Q\
l' esprit de corps.

AL Haenni a fait du bon travail. 11 a
su non sen lei nent éveiller l'enthousiasme
des soldats, mais il est arrivé à un liei
ensemble dans l' exécution.

Du bon travai l  a été fait également par
la fanfare  et nous avons été agréablemeril
surpris par le phrase , le sens des nuan-
ees et le soin mis clans l'interprétation des
morceaux.

Toul. cela n 'est pas perdu et les musi-
ciens qui onl passe par là n'ont pas man-
que d'acquérir une formation dont les heu-
reux effets se feront sentir jusque dan s
nos fanfares de villages.

UNE DISTINCTION
L'Associalion suisse des Horlogers vieni

de nommer un Sédunois, M. Otto Titze ,
membre de la Commission suisse des ap-
prentissages. C'est la première fois qu 'un
lei honneur éch-oit a un Valaisan . Nous
souhaitons à M. Filze plein suceès dans
ses nouvelles fonctions .

A L'HOPITAL-ASILE
Nous apprenons ime l'H'ùpital-Asile arti

loge actuellement ses pensionnaires à un
étage de la maison Meytain pourra bientot
jouir d' une construct ion k Glandol ine. Mal-
heureusement, alors que l'on prévoyait une
bàtisse pour 40 à 50 pérsonnes, 011 ne
pourra en réaliser une que pou r 20 à 30
pensionnaires. La direction de cetle ins-
titution cpii va sans cesse en se deve-
Joppan t, est con fié à M. Charles Ribordy,
dont le dévouement et la compétence sont
appréciés.

DE BEAUX GESTES
En cette période cle manifestations lo-

cales, il est heureux de voir avec quel es-
prit de solidarité les Maisons de Vin s di
la PJace participent, par un geste géné-
reux , aux suceès des concours, assemblées,
etc. organisés. C'est ainsi que pour le mee-
ting de boxe, par exemple, les Maisons Va-
rone, Gay, Bonvin, Gilliard , Pro vins et Nigg
ont donne des bouteilles pour marquer le
passage des représentan ts vaudois. Aima-
bles gestes qui valaient la peine d'ètre
signalés.

EXPOSITION Ch. WUTRICH , A BERNE
Un artiste de chez nous qui gagnerait à étre

encore beaucoup plus connu , expose en ce momenl
dans les salons de l'Hotel Bàren , à Berne , une
cinquantaine de toiles diverses du plus heureus
effets.

Des paysages aux teintes vives représentant
des régions valaisannes connues de Nendaz , d'E-
volène, d'Arolla , en été et en hiver, avec une sé-
rie de vieux « mazots » d'Isérables , complètes par
quelques portraits de vieillards, font ressortir la
maitrise et la technique de notre compatriote Ch.
Wutrich , de Sion.

Nous avons principalement remarqué « Le Che-
min du Bisse de Nendaz », par sa richesse d'ob-
servation du dessin et les nuanees de son coloris

t
Les familles GAY et AYMON ont l'hon

neur de faire part du décès de

madame Ernest iftv
nee Cec ie Aymon

que Dieu a rappelée à Lui , le 8 juin 1941-
L'ensevelissement aura lieu à Sion, 1°

lundi 12 juin.
Domicile mortuaire: Rue de Conthey.



de toute beauté. « La feuille d impót » expnmanl
sur toile le visage soucieux d'un vieux contribua-
ble avec une expression de physionomie digne des
plus habiles spécialistes du genre, est d'une réus-
site certaine.

Cornine peintre animalier, Wutrich est égale-
ment particulièrement doué, car son « Cheval
blanc sur la route » est reproduit d'une manière
si vivante que l'on pourrait croire qu 'il avance
vraiment  et qu 'il veut sortir de son cadre.

De nombreux autres tableaux, natures mortes,
etc, donnent encore une idée mieux à la portée de
tout profane , de la valeur artistique de ce peintre
du Valais et nous lui souhaitons le suceès qu 'il
mérite. A.

UNE GRANDE PREMIERE

J. LEEMANN , SION, Gd-Pont , tei. 21185

Aujourd 'hui  a eu lieu à Sion la présen-
tation du film « Die grosse Fallii ». sur
l' entreprise agricole de fa Ciba aux «Bar-
ge* », près de Vouvry. en présence des
autorilés cantonales et de diverses autres
personnalités. Avant la project ion du film ,
M. le Directeur Dr Robert Kappeli pronon-
ca une excellente allocution. Vn apéritif
fu t  c i t sn i l -  offert  à la Cave de l'Etat pal -
le Conseil d 'Elat  et un lunch offert  à l'Ho-
tel de la Paix par la Société pour l'Indus-
trie Chimi que à Bàie réuiiit les invités.

APRES UN VOL AUX MAYENS
I n  nommé G.- evade de Crète-lAUigue,

a reinte gre rétablissement. Interrogé, il a
avoué e tre l'auteur du cambriolage commis
à l'Hotel de la Dent d'Hérens. aux Mayens
de Sion, et de vois dans divers chalets
de la rég ion. Sem complice est également
sous les verrous.

+ 
Pnunnnn tlP mortuaires naturellei
bUUI lllllluO artif. par le spécialis

HELVFTSA-VIE
Ciò d Assurances sur la Vie

VIE
MALADIE

ACCIDENTI
R. C.

TOUTES vos ASSURANCES chez "LA SUISSE"Paul GASSER
à ZURICHAgence eénh-aU d SION, Av. de la Gart

René Désfayes, Ins Hartloiy I Incendie - Glaces - Voi - Eaux

T

M a Troubles de

-TQIlblGS SUIV3.i l 13 COnStltUflOII individuelle et la phase de la ',SJ^pak-ur.
maladie, les symptòmes se manifestent à des degrés variables. Qu'on n'attende nervosité)

Q8 13 donc pas ce développement fatai pour faire une cure Ci r cu lan, recom- Hémorroldes
_ 1 mandé par de nombreux médecins. Toutefois , Il n'est jamais trop tard. Clr- Varices

£-.lias^B|l_»S>H4%M CUlan régularise la circulation du sang, apporté des forces nouvelles , prò- Jambes enflees
ClrCMlCa li'Wll tège la sante , assure un bien-ètre Constant. Piedl'ct Jambes

Sonne circulation = Bonne sante engourdis, froids

On cherche u louer mi a a-
ebeter à proximité de la ville

Un meublé de bureau bien concu économisc du
temps et de la place.

Artériosclérose
Hypertension
artérielle
Palpitatioru fre-
quente! da coeur
Vertiges
Migraines
Bouffées de
chaleur
Fatigue

ChfineauK d'arrosane m* a mone
ETC.

Pfefferlé & Cie, Sion
Avenu e du Midi .

.Ce Corset "MAUDA" '
-vérMcaiable chef-eToeuvre

provenant du SPÉCIALISTE qui possedè Tari diffi-
cile dhabiller MADAME et MADEMOISELLE
EXCLUSIVITÉ.

Soeurs Crescentino
Rue de Lausnne, /ien

A découper ! Recette No. 2

j De délicieuses tartines Chalet - un régai

appartement
de uacances

( Achetez une boite de 6 portions de froma-
| gè à tartiner Chalet-Sandwich*. Déballez au-

j tant  de portions qu 'il y aura de pérsonnes à
table. Travaillez la masse de fromage avec
une fourchette , dans une assiette à soupe.

: Hachez finement des abricots secs, ajoutez-y
j une pointe de couteau de moutarde et une
| pincée de paprika. Mélangez au fromage et
j étendez ce mélange sur des toasts , du pain
2 ou , ce qui est encore mieux , sur des pommes| uu, CC qui CM C11CU1C I111CUA, bui

J de terres rondes.
; Vous verrez: c'est fameux !

: Chalet-Sandwich (".'JU gras est par-
ticulièrement avnntageuir : pou r G

* portions , soit 225 gr. net , il f a u t
e seulement 150 points de coupons de
| f romage.

Avec la petite HERMES Baby, vous pouvez faire u wuuu, ,uuu

1 7 copies parfai tement lisibles. e. à d. 1 chambre à 2 lits et 1
r chambre à 1 lit , avec cuisine.

; 
 ̂

Offres  sous chiffres  OFA 10656
office moderne ,,., . .«J M. SION j> A à Orell Fussli-Annonces, Bàie

On cherche à louer pour I
à 2 semaines en aoùt

Contre les VERS DE LA VIGNE

N I R O S A N
non toxique

CONCERT DE MUSIQUE DE CHAMBRE
Le ler  juin dernier , un public cnthousiaste as-

sistait, dans la grande salle de l'Hotel del a Paix, à
un concert splendide donne par Mlle Elsa Bol-
lier, pianiste , M. Marcel Schalk, hautboiste et M.
Jean Lancoux, basson.

L'idée de varier la formule habituelle en faisan!
goùter aux auditeurs un autre l i t téra ture  que celle
du trio ou du quatuor à cordes est due a l'initia-
tive de M. le directeur Schalk, lui-mème professeur
de hautbois au Conservatoire de Lausanne. Le
programme varie , choisi avec goùt, comportait des
ceuvres fort intéressantes.

La sonate en sol mineur  de Haendel ouvrit la
soirée. Page austère et solennelle en comparaison
des pièees suivantes , qui créa aussitòt l'atmos-
phère de chaude sympathie et permit aux audi-
teurs de constater qu 'ils avaient af fa i re  à des ar-
tistes de haute classe.

Les ceuvres de Beethoven, Schubert , Hindemith,
Haydn et Mozart, pennirent aux exécutants de
mettre en valeur non seulement leurs hautes qua-
lités techniques, mais encore et surtout leur sens
artistique très averti et très fin .

Mlle Bollier, en accompagnatrice pleine de tact
et de discrétion , sait se plier fidèlement à toutes
les nuanees d'interprétation de son partenaire : cai-

Illlflllllilllllllll̂
PARC DES SPORTS — SION

Dimanche 11 juin , dès 9 h.:

Grand Tournoi
de Juniors

Ne manquez pas d'assister à ces beaux matchs

terrain
(400 à 700 m'2) pour instal-
ler tm poulailler. O f f r e s  sous
P. 5067 S. à Publ ic i tas  Sion.

serac
envois contre remboursement de
2 kg. et 4 kg. Prix fr. 1 .60 le
kg-

L'Armailli S. A., Bd St Geor-
ges 75, Genève.

A LOUER
I chalet aux Mayens de Sion , 3
ou 4 chambres avec confort.
S'adresser au bureau du journal
sous chifre 969.

Pension Beau-Site, Champéry
demande une

lemme de chambre
et un jeune homme de 15 à I 7
ans. Tel. 4,41 .34.

Bon domesiique
de campagne est demande de
suite. Bons gages et vie de fa-
mille.  S'adresser chez Robert
Roduit , à Mazembroz , Fully.

me et t ranquil le  dans Haendel , elle devient énergi-
que et passionnée dans Hindemith , puis dialogue
avec une finesse gracieuse et spirituelle dans
Haydn , Beethoven el Mozart. Mais Mlle Bollier
nous l ivrai t  le meilleur d'elle-méme en interprétaut
avec une sincerile et une sensibilité exquises les
moments musicaux op. 94 de Schubert.

M. Schalk , que nous connaissions surtout com-
me chef parfait de notre Harmonie , est avant tout
un hautboiste de tout premier ordre. Plein de sim-
plicitè et de goùt , il sait faire valoir toutes les res-
sources de son instrument. Son phrase est magni-
fique et ses qualités techniques incontestables. En
parfai t  virtuose , il aborde comme en se jouant , les
pages les plus difficiles. Aussi le public reconnais-
sant ne lui ménageail-il pas ses applaudissements
répétés.

Pour la fidèle inlerprétation de l'Aria et varia-
tions de Beethoven , et du divertissement de Mo-
zart, il fallait  un basson de la trempé de M. Jean
Lancoux. Nous aimons à relever ici non seulement
sa grande virtuosité , mais surtout la douceur ex-
quise , l'élégance et la justesse de son jeu.

En somme, concert charmant trè s réussi , dont
nous gardons le plus agréable souvenir , et doni
nous espérons une répétition dans une saison pro-
chaine. F.

Oedipe roi à Lausanne
A l'occasion du Jubilé olympique , le Théàtre du

Chàteau jouera en plein air , les 17, 19, 20, 21 et
25 juin,  la célèbre tragèdie de Sophocle dans une
version francaise d'André Bonnard . Mise en scène
de Paul Pasquier et Jean Mauclair , Musique de
Willy Burkhard. Les billets sont en vente à l'As-
socialion des Intéréts de Lausanne, avenue du
Théàtre 2. Tel. 3,57 ,37, qui donne aussi tous ren-
seignèments utiles.

TROP CORSE ? ?
Trop corse l' apéritif « DIABLERETS » ? Cela

dépend des goùts ! Alors prenez-le cn mélange :
demandez un « D1ÀBLERETS-VERMOUTH ». Si
vous avez soif un « DIABLERETS-CASSIS », ou
orangeade, curacao, c'est délicieux.

ec+A+cJ * I
a = Epargnes et intéréts '4S
b = Prime de risque en cas )Al

de décès premature, etc. pi»
e = Frais d'administration \ S
P = Prime d'assurance. feS
Un compte établi selon des don- \}M
nées approfondies permet d'ob- &8
tenir un résultat exact, donc, K3
nous avons adopté pour vous le %%
principe: \A

Prime fixe — Capital fixe. \ fi

FORTUNA
Cie d'Assurancs
sur la vie

' Inspecteur pour le Valais :
GEORGES CORBOUO

i SION - Tel. 2 11 16

Inspecteur régional : Fernand Perruchoud

Le SULFATE DE CUIVRE a fait ses preuves de-
puis 60 ans dans tous les vignobles du monde.
Le SULFATE DE CUIVRE est reconnu par son
efficacité preventive contre le mildiou.
Le SULFATE DE CUIVRE stimule encore la crois-
sance , active la maturation du raisin , favorisé un
meilleur aoùtement du bois.
Le SULFATE DE CUIVRE donne à la vigne la vi-
tali té et la produclivité qui seules augmentent le
rendèment en qualité et en quantité.
Dans votre intérèt , Vignerons, traitez vos vignes
au SULFATE DE CUIVRE « CUPRA »

En vente partout

Qualité

**Wwm*»
SOCIÉTÉ DES PRODUITS CHIMIQUES S. A.

CORTAILLOD (Ntel) RENENS (Vd)

Les SPORTS
Sierre, champion valaisan

La finale du champ ionnat valaisan , ligue
supérieure, s'est déroulée hier ;i Sion. Sier-
re a battu Marli gny, par 4 ;\ 2.

La coupé a été remise aux vainqueurs ,
par M. Pitteloud, oonseiller d'Etat , Chef
du departement de l'instruction publi que.

MATCH BULLE-SION
Le F. C. Sion dispute son dernier match de

championnat à Bulle , le 11 crt. A cette occasion ,
un billet collectif est organisé avec l'itinéraire sui-
vant : Sion-Montreux-Les Avants-Montbovon (dì-
ner à Montbovon) Bulle et retour par Chàtel St-
Denis-Vevey.

Départ de Sion par le train de 7 h. 24.
Retour à Sion à 21 h. 07.
Prix du billet collectif: fr. 9.—.

Les pérsonnes désirant bénéficier du billet col-
lectif peuvent s'inserire au magasin de tabacs Ar-
mand Revaz , avenue de la Gare , jusq 'au 10 crt .
à 18 heures.

A PROPOS DU ler GRAND TOURNOI JUNIORS
A SION

Dimanche procliain, 11 juin, uè» !• heures, le Varo
cles Sports, collimi' nous l'avons dójt't annonce, ven a
mix prises Ics jeunes espoirs chi Servette 1, Yverdon,
Forward, cntrainée pur le fameux Magada, Ai gle,
.'ime de son groupe, St- .Maurice, d'où sortirent des
joueurs de li gue nationale, et Sion I , qui v ieni  de
remporter brillamment le titre de elnimpion de grou-
pe, lesquels se dispiilcront Ics magnifiques t'iuillen-
ges offerts pur la Maison Geroudet, M. Romèo l'ia-
wuldii et par In Distil lerie Ni gg, » Sion.

Xous nv i ins  aujourd'l iui le plaisir ile présenter
aux sportifs cle In capitale la synipatlii quc équipe
du Servette I.

Sous la direction cle l'excellent entrii ineiir  .M. Cam-
pana, le onze genevois joue suivant la méthode autri-
chienne oli plus exiietetiiont son jeu en associai ion
est un amal gami' ilo jeu écossiiis et clu jeu vieniiois.
Mais avant tout eluique joueur se dévoué it l'equi pe.
I n  équipicr ne tente que rarement sa elilinee soli-
tairenient. La balle n'est amenée devant les bùts qu 'a-
près des passés précises et un contróle serre du cuir.

L'equi pe qui évoluera d imanche procliain devant

Extrait de plantes

y remédie Mit nu Dr n. Antonioli, Zotìciì

V E R N I SSoins des piedsA louer
locai pouvant servir d'entre -
pót ou garage , près de la gare ,
libre de suite.

S'adresser au Bureau du Journal

Mme Zahnd-Guay. pedicure spé-
cialiste , recevra à Sion: Hotel
de la Gare, mercredi , le 14 juin ,
dès 7 h. y2.

Choix magnifique de bas à
varices et supports plantaires pr
pieds délicats.

couleurs à l'huile, en boites,
couleurs en poudre, pinceauz,
Mordants pour bois et pian-
chers.

SCIENTISTES-CHRET1ENS

it CHERCHEURS de la VE-

NITE demandez notre revue

¦uisse (4 specimens gratuits) .

Jnion des Scientistes-Chré-

iens indépendants. Poste ics-

ante, 33, Schaffhouse.

Poussette
inglaise, bon état , à vendre 70
rs. S'adr. sous P 5125 S à Pu-
ilicitas Sion.

Employé de commerce cher-
:he

chambre
év. avec pension, en ville de
Sion , pour le ler juillet. Offres
létaillées sont à adresser à Fritz
Brack, Effingerstrasse I I , Berne

Le meublé
DE BON GOUT !

Reichenbach
& Cie S. A., SION

On cherche à acheler d'occa
sion

pousse-pousse
en bon état.

S'adr. au bureau du journal

A vendre
Vache d'Hérens , fraiche vèlée.
S'adresser au bureau du Journal

«IO Allo
Dósirez-ivous une permanente,
souple, à l'huile, massage, tein-
ture, etc. Adressez-vous à un
spécialiste, chez Demanega-
Elsig, à coté du Vieux-Valais.
tèi. 2 20 95 (anciennement rue
de l'Eglise)

Le meublé »
DE BON GOUT ! W

Reichenbach
& Cie S. A., SION Abonnez-vous à la

I FEUILLE D'AVIS DU VALAIS

IN JOLI BUT DE PROMEN ADE...

HOtel-Resiaurant Beau-siie, COPPE»
ur la route du Sanetsch , à J4 heure, du pittoresque Pont
lu Diable.
leslauration BONNE MUSIQUE Vins ler choix

Pitteloud, gérant, Tel. 4,31,60

f

Plus de 400;000 machines à ecrire HERMES ven-

| m dues dans le monde entier.
1 

toffice moderne ". i ~ do, nomp..ri. SION >̂
¦

lorlogerie - Bijouterie BOILLftT^̂ î̂ iuc:
lépar. soignées ^^̂ tìBssBù

le piilil i e. sédunois n 'est pas loin de vnloir une équi-
pe de ligne Kiip érieure. Comme technique et cornine
qualité de jeu , elle vaut n'importi; quelle formation ,
senio la différcnce d'ago el , partant , de poids , la for-
cerait fi. s'incliner.

L'entraineur, Al. Campano, a su obtenir de son (••
qui pe des résultats mngnifiques: vainqueur à Genè-
ve, trois fois du Tournoi national .Juniors , des Tour-
IIO ì B de l'abbé Freely, à Fribourg, du Challenge Gus-
t i  Mayer, a Lausanne , sept fois champion romand cu
douze ans.

Servette I vieni de remporter le Challenge Hermes
au dernier Tournoi cle lllue-Stiirs à Zuricli, a l'As-
cension , devant les onze. meilleures équi pes suisses,
en battant  en finale par 4 à 2 le F. C. Aarau vain-
queur en 194:!.

Dan» nos Sociétés.. .

Choeur mixte de la cathédrale. — Diman-
che 11 juin, le Choeur chante la grand '
messe (Asperges). Lundi , répétition gene-
rale après la bénédiction. de 8 b.

Chanson valaisanne. — Vendredi k 2C
h. 30, répétition generale (Servante d'E-
volène).

PAROISSE DE SION
SERVICES RELIGIEUX
Dimanche J l  ju in  Itì .'ilf

Dimanche dans l'Ocluve de la Fète-Dieu
Messes basses : 5 li. 30, 6 li., 6 li. 30,
7 li. 30 et 8 li.

7 li. messe et sermon. 7 h. St-Théo -
dule: messe et eommunion generale des
la l ' onfrérie ilo S. Sncreinent. S li. Stmembres de la Confrérie du S. Sacrenient. 8 li. St

Théodule: messe pou r les filles des écoles. S h. 31)
Amt und Predigt. !! h. Église du Collège: messe pour
les gargons. 10 li. Office paroissial. 11 h. 30 messe
basse et sermon. 10 li. Vèpres. 20 ti. Processio n du B.
Haeremcnt à travers la ville. Au retour. à la cathé-
drale, bénédiction du S. Sacrenient.

Mme V O .  MARIÉTHOD
Représentant de A. MURITH 8. A

Pompes funèbres catholiques de Genève
Rue du Rhòne Sion Téléphone 2.17.71
Cercueils - Couronnes

ARTICLES FUNÉUAIRES
Déiiiarclics grutul tei

On chei'ehe dans le Va]
d'Anniviers ou le vai d'Hé-
rens.

app artement meublé
pour Calmile tle 4 pérsonnes.
dont 2 petits enfants.  Pour
2 à 3 semaines dès le début
d'aoùt . Ecrire à M. S t u c k y,
152, av.  des Alpes, Mo nt reux

tenne Mie
ou personne d'un certain àge
(intelligente, sachant tenir seu-

le un ménage songné de 2 pér-
sonnes. Bon gage et bon traite-
ment. S'adr. à Publicitas Sion s.
chiff res P 5121 S.

conireinafire
capable , beton arme, maconne-
rie, cimentage, dans toutes ses
spécialités, connaissances prati-
ques. Certificats à disposition ,
cherche place. Ecrire sous chif-
fre 936 Publicitas, Martigny.

Dr Juon
spécialiste : peau , cuir chevelu,
varices , recoit à Sion , bàt. Ban-
que Populaire , samedi 10 juin,
au lieu de jeudi 8 courant.

Jeunes filles
Nous cherchons pour de suite

ou à convenir une jeune fille de
18-20 ans , en qualité de bonne ,
ainsi qu 'une aide-vendeuse de-
butante  méme àge, peut suivre
les cours de perfectionnement.
Bons traitements , voyage payé.
Faire offre à Maison Luthy,
traiteur , Avenue Léopold-Robert
39 La Chaux de Fonds.



ATTENTION !

JtUfr*
PHOTO

F. i%@UIS
Sion

avise son honorable clientèle qu'il est indispensable
de prendre rendez-vous pour toutes photos d'enfants

Les Dimanches, l'atelier n'est ouvert
que sur rendez-vous

Tel. 4,31,45
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»TM rnbonneneBl -rfiparatians R81 'iTMl
k w A ^V Moyennant une modeste contribution mensuelle, . dg HB B m?
A «i I ¦ _ ^SV se charge de maintenir votre poste de TSF A « I f J

LBL___—_¦__—-¦ en parfait état de marche. __^ j f *\  M

Les avantag es de l 'abonnement HSV
sont les suivants :

lo — Réparations absolument gratuites comprenant le remplacement du matériel défectueux
y compris Ies lampes et la mam d'oeuvre.

2 — Prét d'un poste de remplacement en cu de réparation prolongée.

3 — Rabais à chaque abonné en cu d'acbat d'un poste neuf.

Gràce à ses laboratoires bien équipes et à de la main d'oeuvre spécialement qualifiée , RSV vous
garantit le maximum de confort et de satisfaction avec votre Rxdio. Demandez les conditions d'a-
bonnement à

RADIO-SERVICE H. VIDOUDEZ, Techniden diplóme
SION Rue des Remparts - Tel. 217 41

Maison tpeciali.ee dans lei machines parlante* depuis 1890.

^̂ m* J^^^W^^9̂ ^
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Traduc t lon  da A. C a n a u x

— J'ai du mal à croire que ce soit un
crocodile qui ait pu déchirer un lasso
compose de quinze laniòres, disait le Gam-
bousino.

— J'accep fe la chose comme elle est ,
répondit Perillo. et ne m'en préoccupe pus.
Qui donc aurait pu délivrer les prison-
niers ?

— Le pére Jaguar.
— Il n'est pas ici , nous a affirme le pe-

tit homme.
—¦ Je n<o crois pas plus aux paroles

du petit homme qu 'à sa mort. Il nous a
.issin e que le pére Jaguar nous sui vai t ,
ne nous precèderait-il p lutòt?

— Ce serait une histoire diabolique, si
au lieu d'attaquer, c'est nous qui subis-
sions l'attaque. Le pére Jaguar a déjà sou-
tenu les Canrbas el les Abi pones et ses
hommes n'ont peur de rieri , mème pas
du démon.

— Soyons prudents , car, s'il est ici , i!
va nous tendre un piège.

— Nous aurions trouve ses traces.
— Mais nous en avons trouve , par e-

xempie les villages déserlés et les maisons
abandonnées que nous avons renconlres
sur notre route.

— Tu appelles cela des traces ?

On demande à emprunter JEUNE FILLE
de 16 ans, est demandée pour
aider dans un ménage de cam-
pagne, chez Mme Gorgerat,
Syndic, Le Tombey, Echandens,

Fr. ìo.ooo.
Offres écrites sous chiffres

P. 5058 S. à Publicitas Sion.

A vendre
Sur Montana: 1 chalet de 2 ap-
partements neufs.

1 chalet de 3 appartements,
vue imprenable.

Sur Loèche-les-Bains : 1 chalet
de 6 chambres avec conces-
sion de pension et tea-room.

Sur Grone et Nax: 3 mayens
dont 1 arborisé;

Sur Vercorin : I mayen avec fo-
rét;

Sur Sierre : à Villa , 1 petite
maison ;

Sur Réchy: 2 maisons d'habita-
tion.

Agence immobilière Miche-
loud Cesar, Sion.

cuisinière
pour famille à Montana , IO
juin-10 octobre. Bon gage. Fai-
re offre : Villa Marie-José, Mon-
tana, Tel. 5,21,55. mayens sur Salins

A louer à proximité de locali-
té importante du centre du can- A VENDRE pré de 6.500 m2
ton > avec grange : Fr. 6.000.—

mr * « Roduit André, Agence Immo-

COlÉ - PBStaiMl b*ère P^tée. Sion .
avec grande salle cle sociétés. PfaQffihnfl ITIDIlhlÓQ
S'adres. par écrit sous P. 5053 UlluUlU! G IIIGUUIuG
Publicitas, Sion. ...
ON CHERCHE pour un ban- 2 lits , petite cuisine si possible

quel à la cantine des Officiers est demandée dans la région

^^^^^^^^^^^^^^^^ de Saint-Lue, pour vacances
A&ê̂ ^M^^È^Si^^Sl du 23 juillet au 6 aoùt. Ecri-

I

m.iiaa.ai-- ¦- —a 
 ̂ conditions à G. Beljean , E-

cluse 32, Neuchàtel.

— Naturellement; si Jes habitants ont
fui, c'est qu 'ils ont peur de nous, ils a-
vaient donc été avertis de notre approche.
Par qui? Je crains bien que ce soit par
le pére Jaguar.

— Le crois-tu vraiment?
— Oui. De plus, toules nos cachette*

d' armes ont élé vidées et , j 'en suis sur ,
maintenant, par les Indiens, non pas par
hasard, mais sur l' ordre du pére Jaguar .

— Alors, il faut nous attend re à ce qu '
il nous guet le quel que part avec les Cam-
bas qu 'il a réunis  pour nous su rp ren dre.

— Je n 'en suis pas absolument certaùi.

Perillo hésita un moment, pin s d' un ton
mystérieux.

— Je n 'en ai encore parie a personne,
coiilintia-t-il, et ne l' aurais jamais fait, si
nous n 'étions sur le point de nous baltre
avec les Canrbas.  Que je sois blessé ou
tue, il serait, dommage quo mori secret pe-
rii avec moi , et pu isque  lu es mon meil-
leur  camarade, je vais le le confier .

— Tir exciles ma curiosité au plus hau l
degré. Le Ion solenneì avec lequel lu  par-
Jes me f.iit soupeonner  qu 'il  s'ag ii de cruel-
chose d'extraordinaire.

— En effet, je veux le parler de rtches-
ses qu i  me sèmblent ineommensnrables

— Tu rèves.
— .le ne rève pas , ce que je vais  te

dire  n 'est que la pure vérité , je puis  le le
prouver à l' aide d' un objel que tu con-
na i s  bien

Irée où il se trouve, mais non l'endroit
li rét -i s.

— A quoi bon savoir qu ' il existe un
trésor , si l'on ne sait pas où le trouver.
Peut-ètre mème n 'exisie-t-j l qne dans Ion
imagination.

— Il exisle réellement, j e le jure.
— Olì es l - i l ?
— Là-liaut, dans les montagnes, dans

une gorg e ìionmiée la Barranca del Ho-
micidio.

—- Je la connais fort bien. La legende
prétend que les derniers Incas y ont éte'
assassinés.

Je ne crois pas qu 'il ait eu le lemps; mais
il faut  nous hAler et ètre dès ce ,soir , ati
Clair Ruisseau pour attaquer les villages
pendant la nuit.

—¦ Et si les Cambas soni armés ?
— Noire expédition sera inutile.
— Damnation! Elle nous a pourtan t

coùté assez de peine et d' argent. Nous
reiitierions pauvres oomme Job et , au Jieu
de la fortune espérée, il nous reslerait le
bàton tlu mendiant.

— Nous jouons notre va-toul. Si nona
perdona, nous n aurons qu à recommen-
cer. Je retournerar dans la monta gne k la
recherche d' un fi lon d'or ou d'argent el
toi à tes taureaux.

— Ce sera la mori pour boi dans la
montagne comme pour mor dans l' arène. Je
me suis apercu à Buenos-A y'res que j e
n 'avais plus la inènic souplesse et ne puis
reprendre mon ancien métier.

— Que veux-lu faire ? Venir avec moi?
— Pour qu 'on Irouve un jour mon seme-

lette dans les Cordillères? Non, je sais
quel que cliose de mieux.

— Quoi donc?
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Attention !
Pour cause de besoin
d'argent , à vendre très
bon

radio moderne

usagé, mais à l'état de
neuf à conditions avanta-
geuses. Pressant. Ecrire
sous chiffre P 472-3 S
Publicitas, Sion.
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chez Adolphe Pralong, Salins. et tous accessoires. — H. HALLENBARTER, SION 
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Colte* Rue du Rhóne, Tel. 2, 16,29 S I O N
Punaises et leurs oeufs
Destruction par le gaz

Nous nous rendons partout sans frais.
J.-A. Berger , désinf. off
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Mise en garde
Ne confiez la réparation et l'àceordage de

vos pianos qu'à tles membres de notre ASSO-
CIATION. Ils ont des techniciens qualifiés
qui vous garantiront un travail consciencieux.

Association suisse des fabnearsts et marchands
de pianos

Siège à Zurich

— Lequel ?
— La longue chevelure quo tu as vue

chez moi.
- A h !  le scal p ile l'Indien qui voulait

le tuer el que t u  as prévenu en le I n a n i .
— Lui-mcme. Toutefois, l 'histoire n 'est

pas toul .  à fa i l  ce qne je l' ai  raconte .
Ce n 'esl pas moi qui fus  attaqué par  lu i ,
m a i s  lui  par moi.

— Demonio I Je dois t'avouer que je ne
l'avais  pas cru , car lu n'avais rien sur
loi qui puisse exciter la convoitise d' un
Indien.  Col Indien était-il par  hasard pos-
sesseur d' un trésor?

-•  Oui.
— Quel démon ! Exp li que-loi plus clai-

rement.  Pourquoi n'as-tu pas pris le tré-
sor?

— Parce qu 'il n'en avait sur lui que
quelques bribes.
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TM CONTRE LE MILDIOU ET LES
j lj 'j) .;; MALADIES CRYPTOGAMIQUES DE

C%S\ W LA VIGNE ' DES POMMES DE TERRE
^{P¥r~f f ET DES CULTURES MARAICHERES

Spécialité cuprique moderne à haut rendèment.
* Grande efficacité fong icide, stabilite excellente.
m Préparation de la bouillie facile et rapide, par simple suspension

dans l'eau, sans neutralisation.
m Adhérence, pouvoir mouillant, répartition, résistance à la pluie

remarquables. »
JtOy,

Demando?  b rochu re s , pr ix  et p rodui l s  a votre  f o u r n i s s e u r  h a b i l u e l  !̂ Aa\ì*mA
( soc ié lés  d' a g r i c u l t u r e  et de v i t i c u l t u r e , agences agr icoles ,  d roguer ies , o C_I L̂_l°
né gociants , eie). <3 *Mj a *x9'n
SANDOZS.A. BALE-Departementagro-chimique-Tel.28670. *"T f̂t*

Charles Tscnerrig llgence Immobilière
Rue de Savièse, Sion PflTENTEE 

André RODUIT, Rne de Lausanne
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A C H A T S  
et vos V E N T E S

"""~ .. de bàtiments , commerces ou immeubles fonciers
Grand choix de calorifères

et fourneaux-potagers Inscription gratuite. Tel. 2 13 46

— T'a-t-il dit où est le reste ?
— Non.
— Alors , In  ne peux pas savoir où le

trouver.
— Je le sais et ne le sais pas.
— Ne parie pas par éni gmes.
—- Je veux dire que je connais la con-

pays, je dus me mettre au service d'un
riche marchand qui se rendait à Mendoza.
Il n'y est du reste jamais arrivé, tu te dou-
tes pourquoi?»

11 ricana d' un rire diabolique et reprit
après une légère pause :

1—¦ C'est ce qui a eu lieu , en effe t , et,
je suppose qu 'avant de mourir, ces Incas
y m i t  ca r i l e  leurs trésors .

- -  f i l i n i !  J'ai souvent  entendu dire  com-
bien ces gens étaient riches. Toni ce quo
leurs souverains toucliaienl devaient ètre
d' or pu r , paraìt-il. Les Espagnols aura ien t
rapportò au t re fo i s  de chez eux, dit-on, des
cargaisons entières d'or el d' a rgent .  Mais ,
iì quoi I KUI loutes ces paroles. Continue
ton récit.

— Je vais  le «lire tout. Je venais  j a d i >
du Chili, où j 'avais gagné plusieurs prix
dans  les combats contre  les bètes fér iees;
ma i s  t u  sais comment je suis . .Te man-
geais bien , je buvais de mème et jouais en-
core davantage.  Malheureusement je n 'a-
vais pas de chance el perdais toujours, si
bien que pour pouvoir rentrer dans mon

— .J'étais donc tout. seul quand j 'arn-
pas combien l'endroit est inhospitalier;
mais il était tard et .je dus me contenter
mais  il taéit tard el ju dus me contenter
d'attacher mon mule t k une roche derriè-
re laquelle je me couchar à l'abri du vent.

—¦ As-tu vraiment pu dormir? deman-
da le Gambousino.

— Pourquoi pas?
— Eli ! iì cause du marchand qui n'est

jamais  arrivé à Mendoza.
—¦ Je ne surs ni une femme, ni un en-

fan l .  Les morts ne revieiment. pas. Cepen-
dant , si le sommeil ne me visita pas ce
soir-là , ce fu i  quel qu 'un d'autre.

— Ali ! je devine, l'Indien ?
— Olii. La pleine lune éclairait un ciel

sans nuages ; j 'entendis des pas, je guettai.
Un homme passa tout près de moi sans
voi r  ni  ma personne ni mon mulet. B
s'ane la  pour contempler la lune. Je pus
alors dis t inguer  son visage : c'élait un vieil-
lard très beau et encore très alerte . Il
porlait.  sur  l'é paule un are et un carquois
et à. sa ceinture un couteau . Sa longue et
épaisse chevelure bianche était remarciua-
ble, car elle pendait jusqn'à ses pieds et
était retenue seulement par une boucle.
Il restait debout immobile, en murmurant
des paroles à voix liasse, comme s'il at-
tendait que l'astro eiìt atteint son zenith puis
il repartit. (à suivre)




